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• Santé
Vite, de nouveaux anti-
biotiques pour 12 "su-
perbactéries" !L'Organisation mondialede la santé (OMS) a publié,hier, une liste de 12 fa-milles de bactéries contrelesquelles elle juge urgentde développer de nou-veaux antibiotiques, enraison des risques quefont peser leurs résis-tances aux traitements ac-tuels. En effet, le risque estjugé "critique" pour troisfamilles de bactéries: lesAcinetobacter, les Pseudo-monas et les entérobacté-ries (dont l'E.coli),résistantes y compris auxantibiotiques les plus ré-cents, dits de dernier re-cours, et à l'origine de laplupart des infectionsgraves en milieu hospita-lier. L'OMS classe six fa-milles d'agentspathogènes en "priorité
élevée", dont le staphylo-coque doré, les salmo-nelles et l'Helicobacterpylori (la bactérie respon-sable notamment des ul-cères de l'estomac), du faitde leur résistance à plu-sieurs types d'antibio-tiques. Trois autresfamilles de bactéries sontelles placées en "priorité
moyenne": le pneumo-coque, qui peut conduire àdes pneumonies et desméningites, l'Haemophilusinfluenzae, responsabled'infections comme lesotites, et les Shigella spp.,cause d'infections intesti-nales telles que la dysente-rie.• Mahershala Ali 
Premier musulman
sacré aux Oscars

Mahershala Ali a décrochél'Oscar du meilleur secondrôle, dimanche, pour soninterprétation d'un trafi-quant de drogue au grandcœur dans "Moonlight", etdevient le premier acteurmusulman à recevoir cetteprestigieuse statuette.L'acteur caméléon de 43ans, tout récent papad'une petite fille née mer-credi, joue aussi un mariidéal dans "Les figures de
l'ombre", qui avait troisnominations. "Je veux re-
mercier mes professeurs,
tant d'excellents profes-
seurs et une chose qu'ils
n'ont pas arrêté de me dire
constamment (...): ce n'est
pas à propos de toi. C'est à
propos des personnages. Tu
es un serviteur, tu es au ser-
vice de ces histoires et de
ces personnages et j'ai vrai-
ment de la chance d'avoir
eu cette opportunité", a-t-ildéclaré après avoir reçuson prix.
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C'est ce qui justifie l'ouver-
ture, depuis hier, au siège
de l'OMS Gabon, d'un ate-
lier de formation des for-
mateurs en vue de la mise
en place prochaine des re-
lais sur toute l'étendue du
territoire national.

MALADIE infectieusetransmissible et non im-munisante, la tuberculosedemeure, encore de nosjours, un véritable pro-blème de santé publique.L'Organisation mondialede la santé (OMS) estimequ'elle tue près de deuxmillions de personnes,chaque année, dans lemonde.Au Gabon, la situation n'estguère reluisante. Face àl'apparition des souchesmultirésistantes, c'est lecombat contre cette"tueuse" qui s'avère ainside plus en plus difficile.D'où la nécessité d'un ren-forcement de capacités etd'un renouvellement destratégies.C'est pour cette raison quese tient, depuis hier matin,au siège de l'OMS-Gabon,un atelier de formation desformateurs, en vue deprendre davantage encompte l'aspect commu-nautaire dans le processusde prise en charge. C'étaiten présence du Représen-tant-résident de l'OMS auGabon, Dr Boureima HamaSambo, et du conseillertechnique du ministre de laSanté, Dr DieudonnéNkoghe. Une fois formés, les partici-pants devront, à leur tour,susciter la mise en place de250 relais communau-taires à déployer sur l'en-semble du territoirenational, avec pour mis-sion de faire œuvre de sen-sibilisation, retrouver lespatients ayant abandonnéles soins et les accompa-gner dans le traitement etl'observance à domicile.« Le Gabon vient de bénéfi-
cier d'un financement du
Fonds mondial de la lutte
contre le Sida, la tubercu-
lose et le paludisme. La
convention a été signée de-
puis le 30 décembre 2015,
pour une période de trois
ans. Le principal bénéfi-
ciaire est le ministère de la
Santé, avec deux sous-béné-
ficiaires chargés, eux, de la
mise en œuvre et de l'exécu-
tion opérationnelle : le Pro-
gramme national de lutte
contre le VIH/Sida (pour les
aspects de diagnostic et de
traitement) et le Renaps/AJ
(pour la prise en charge
communautaire)», a expli-qué Guy René Mombo,coordonnateur du Re-naps/AJ (Réseau nationalpour la santé reproductivedes adolescents et desjeunes).

La prise en charge communautaire pour amplifier la lutte
Santé/Face à la multi-résistance des cas de tuberculose au Gabon

Frédéric Serge LONG
Libreville/Gabon

Le Renaps/AJ va êtrechargé de coordonner l'en- semble des interventionssur le terrain. Pour cela, quatre associations ont étéretenues pour fournir ces

relais communautaires, àsavoir Sida info serviceGabon, Santé sans fron-tière, la Croix-Rouge gabo-naise et Action socialeinternationale.Avec le soutien techniqueet financier de l'OMS-Gabon, cet atelier de forma-tion, qui s'achève vendrediprochain, a pour forma-teurs les docteurs MédardToung Mve et GhislaineNkone Asseko. Une occa-sion supplémentaire à sai-sir pour réduire la courbeévolutive des décès liés à lamultirésistance des cas detuberculose dans notrepays.
Les officiels et les participants après l'ouverture des travaux, hier.
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